
GAZETTE DES OAMPAGN!É

Dib4 afil, del iion de 1'Anse Saint-Jean à la nou-

ye e.curo de Saint-L6on do Standon.

. Gauthier, J. J. N., du vicariat de Saint-Joseph de Lévis à

celui du Cap:Baint4Ignace.
Geuvreau, Ant., de la cure de Sainte-Anne de Beaupré à

deu de Saint-Romuald.
* Gingras, J. Apoll., de la cure de Saint-Fulgence, Sague-

mai, à celle de 8aint-Edouard de Lotbinière.

.ödboiit,'Ad. devient chapelain résidant de la desserte

di N.-D de la'Garde.
2Leolerc, N. H., (le la cure de Valcartier à celle de Saint-

Athanase d'Inverness, avec la desserte de Saiit-Jacques de

Lizotte, Jos.,. du collége de Sainte-Anr e, à la cure de N.-

D. du Lac Saint-Jean, diocèse de Chicoutimi.

IL Mayraud, L., dn vicariat de Salnte-Anne de Beaupré à

selui de Salut-Romuald.
M. Méthot, F. X., de la cure de Laval à la umtiveUte cure de

Saint-ÉErgène de l'Islet.
Meunier, M1.P. cl-devant vicaire à Saint-Valier, au vics-

s de Sinte-Marile de Beauce.
oeriaell J., d vicarat de N.-D. de Lovis à la cure de

,Vaeartier, avec les dessertes de Saint-Jacques de Tawkeslury

S lanimisLon do Goaford. -

Paquet, C. Naz., du vicariat de Saint-Thomas .k Mont-

agny à oelui de Saint-David de P'Aube Rivière.

. elletier, J. Alph., de la cure do Saint/-onsine à celle

a4 alw.aux-Coudres, diocèse de Chicoutimi-

dnsse, L., du vicariat de Saint-Jeau Des¢baillone. à ce-

14,de Saint-Philippe de Néry.
M.P.oulot, P. Alfred, du collége de Lévie ait vicariat de

SamntoA=ne de la Pocatière.
M.;RIchard, Cha. Aug., ci-devant missionnaire dans l'Orégon,

a ,Iasariat.de N.-D de Lévie3.
.>. Boberge, Tis., du vicatiat d'e aint-Philippe de Néri àoe

oA de ChlcoutimL
M. Roy, J. Ed., du vicarlat du Cap St. Ignace, a celui de

"e.Geoegee de Beauce.,
à. Sax, P. T., se retire de la cure de Sain-Romnald L cause

ditat de sa santé.
n. oucy, J. O. actuellement curé de Bainte-Anne det

Monté, diveo de Rimouski, reviendra prochainemnent exercer

Ssaint-minlt3 dans l'archidiocèse du Québec auquel il ap.

partient..
M. O. E., Mathieu, F. X. B.langer et Ed. Pagé, pràtres de

li dernière ordination, sont einpeloyôs au Séminaire de Québec.

*-L'.c're et lo pélerinagn de Sainte-Anne de Beaupré sont.

.enadi aux Révérenda Pères R6dlemptoristos.
C. A. Coq.1~r, ptrA., secrétaire.

de Qp6bec, 24 septembre 1878.

La vre: jaune coutinue ses ravages à la Nouvello Orlé-

ans j elle porte la désolation à la Louisian, le Mismnuri, lf

dssilpie àeitucky et la Tennessee. Les populations d&.

.artent çe vIlln pour échapper à ce terr.ble dl-au les vivants,

qbi. 4tv piýr dv6oÙetuet ne peuvent suffre à enteirer les

t»e4o, et sucepmbent pour la plupart à leur t"lur. Cette vri:e

dea"bw .gelatèint son apogée, et on espere de jour en jour

ne hnnet'u:de'décès
.cefr-di'teUn e apiZès avoir traoà le tableau 6mou-

qpi des ravages cansea par l'épidémie, met eu relief la con-
a b des a6fflmndes Surs do St. Vincent de Paul

eclé~-b .onw le. ud,ade et , ondevelir le

morts. Voici ce que rapporté danbleàCI-trier àiï E Uiï
un témoin occulaire:

"Je dois mentionner ici l'héroisme des soeurs de charité
leurs soins ýdnt infati ables, leur doucenrn'est jamaistroublde
par les nuits passées sans sommeil et latte ution ocnstantW
qu'elles apportent aux den andes des malade et aux prièrs
des agonisants. J'ai ai eî auru' continuant jour et

nuit leur ouvre. Elles porteùt e ïdes'ufelleã.et ne se
contentant pus de soiuer le's malades, elles:désinfectent.le.
maisons. J'ai vu également plusieurs eccléeiastique8 donnant
des preuves du meme dévouement, et l'un d'eux n'a pas quitt.
ses vetement s'pendanttrois jours.

La société de St. Vincen't de Paul de-la ville de la Nouveulle.
Orléans, ayant notifié les autoiités ecclésiastiques qn'elle se
trouve coniplétement incapable de répondre aux deniaudes
croissantes de seconrs qui sont todt à fait en'dispropôrtioriavec-
suœ ouvrod habituelles de clharité, parsuite déla détresse cau-
sée par l'épidémie régnaute, à la suggestion du Très Rév G.
Rousel, vicaire-général de l'archidiocèse, il a été -orée n
êssociation Catholiqued ecours dont le but est de colléoe e

des fonda pour soutenir et soigner le trop grand'nombre-de

veuves et d'orphelins s distiriotnde croyance ou deoou

leur, que ce terrible fléau a laissés sans soutlenat quiretm.-

beraient à la charge d'une ville déJà trop appauvrie et d'al
déjà trop encombrés.

La nouvelle association fait au conséquence un chaleureux
appel à Leurs Grandeurs NoS Seigneurs etare es

éveques, an Rév. clergéïà toutes les.organistns,,:,tou
les catlioliques indi.viduellemeut, ainsi qu'àA-toutes lea-pér-
sonnes chatitabieme nt. dlspo'ei à. veu en aide'àsn »son rre

secourable; do toe sorte que l'ssoolat a soiŠtà mÀie'
porter secours, toutes les ýfois et ausitot- qu'il.en sera -besolp,
auix'nombreux indigente dont' l'iqý rocheê a0 l'hiver va redoi-
bler les souffrances et la détresse.

Toutes lea.ontriinbtions seroureçhee avec la 1>lus grande.)
reconnaissance et la r4c'epton ei sera acoiaée publiquement.

Elle doivent être adess6es au*Trh E'éG. A.Rouxél; -i.
aident et vicaire géra 'deiPärchidiocèe de là Nouvelle Ocii

L4ana; ou' à chacun des M mbres dönt les nons nivent
oo>SnTh nxteciF.

I. J. Lawlor,
E. Conery, S.,
Jno. L Gibbons,
W. . Schmidt,
E. D. White,
O. de Armas,
Th Prudhouà:ue,

J. B. Lafitte, ' Thoe:Layton,
Jne. T. Moore. C. E. Girardey
Einile CarrièW, T Tit:willians;
Nich. Burko,' Jas. J. Tarletoa.
Er. Miltenberger B. Lana*ater,
Harry Grubil, C: Spbril
A. Robert. W. H. Byrnes

O. Collignon.

La presse, eu donnant de la pntb>litél. cet .ppe aoeo-
plira un acte véritable de oharité, et aidera t6reusemenst L'u*-
sociation à atteludre le but qu'elle ýonrsuIt.

- Depuis quelques semainee, les alsoités d'agriculture, tour
à tour, ont convié leurs membres aux expositions agricoles et
industrielles. Les rapporte couoernant ces exposItions, publié&
par les journaux, nous apprennent que dans le plus grand
nombre de oeu e.hibitioue on a obtenu le plus'grand supoès.

C'est un progrèa que nous noua plsonaosoasts4er., Lem .l,
tivateurs ont raison de s'occuper sun peu de leurs affaim, et il.
seront toujours le plus forts lorsqu'ils vudront aanôaaret
resserrer les liens qui doivent exieter entre dec hommes exer-
çant une mêe profession. Ces réanids de cultivatewis une
fois dans l'anée, remuent les espri P pee'sse ex*itnt le.
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